
TOUSSAINT 
Matthieu 5, 1-12a/ Ap 7,2-4.9-14/Ps 23(24)/1 Jn 3,1-13 
 

Jésus a devant lui ses disciples et puis la foule de ceux et celles qui ont quitté 
Capharnaüm pour le suivre et venir l’écouter en gravissant la colline à l’écart, à quelques 
kilomètres de leur ville. 
 
Heureux les miséricordieux 

Jésus, en les regardant et en voyant leurs visages et le fond de leur cœur, découvre 
devant lui des hommes et des femmes, pauvres de cœur, doux, des personnes qui ont faim 
et soif de justice, des miséricordieux, des cœurs purs, des artisans de paix. 

Jésus découvre que ces hommes et ces femmes portent en eux quelque chose du 
mystère de Dieu. En effet, être miséricordieux, avoir le cœur pur, être artisan de paix, doux, 
avoir faim et soif de justice sont autant de dons, de grâces que le Seigneur donne, autant de 
signes de participation dès maintenant au mystère de Dieu qui habite ceux et celles qui 
vivent de cette miséricorde et de ce désir de faire la paix. C’est vraiment eux et ils 
découvrent aussi que c’est pour eux un don, un don qui vient de Dieu, quelque chose qu’ils 
ont reçu. Une consolation dirait St Ignace. 

Alors en les voyant, Jésus leur dit « Heureux êtes-vous ! ». Jésus leur révèle leur être, 
leur filiation divine. Jésus rends grâce pour l’œuvre du Père en eux. Jésus reconnait en eux 
ce qui l’habite lui et reçoit ainsi des frères et des sœurs. L’Eglise à son tour reconnait 
l’œuvre de Dieu dans le cœur des Bienheureux et des saints. Nous pouvons nous souvenir 
de la récente béatification de Carlo Acutis, un jeune de 16 ans de Milan qui a été un jeune 
au cœur pur et un artisan de paix dans sa vie. 
 
Heureux ceux qui pleurent 
 Jésus voit aussi devant lui des gens qui pleurent, des affligés, des persécutés pour la 
justice, des personnes qui sont ou seront insultées, persécutées, de qui l’on dit ou l’on dira 
faussement toute sorte de mal. Jésus voient ce qu’ils vivent aujourd’hui et ce qu’ils seront 
appelés à vivre demain à cause de lui, à cause de son Nom. Ils recevront des traitements 
méchants et injustes à cause de leur lien personnel au Seigneur Jésus. Le premier d’entre 
eux sera le diacre Etienne, lapidé aux portes de Jérusalem. 

L’Apocalypse dit d’eux dans la première lecture : « Ceux-là viennent de la grande 
épreuve, ils ont lavé leurs robes, ils les ont blanchies par le sang de l’Agneau ». Jésus voit 
en eux des frères et des sœurs « enfants de Dieu », comme les appelle St Jean dans la 
deuxième lecture. 
 
Une graine d’espérance 
 Dans notre assemblée aujourd’hui, il y a des disciples de Jésus, hommes, femmes, 
enfants, personnes âgées qui ont reçu de Dieu notre Père la grâce, de vivre un désir de 
miséricorde, de paix, de douceur, de pureté, de partage, de justice. Aujourd’hui à 
Francheville et dans les villes ensanglantées par la violence aveugle comme à Nice, à 
Rouen et à Paris, en France et au Mali et ailleurs. Ces hommes et ces femmes artisans de 
paix sont comme le levain dans la pâte de l’humanité. 
 
 Jésus leur annonce une bonne nouvelle : il dit « Heureux êtes-vous », il leur dit 
« Réjouissez-vous et soyez dans l’allégresse », « Votre récompense sera grande dans les 
cieux ». Ces paroles de Jésus ont donné de la force à ses disciples lorsque la grande épreuve 
est arrivée qu’il s’agisse de Ste Blandine, de St Pothin, des chrétiens d’Irak, du Père Hamel 
ou de tant d’autres que nous  ne connaissons pas. 
 



Ces grâces de la miséricorde, de la paix, du désir de justice, du partage, nous les 
avons reçues. Dieu les a semées en nous. Ces paroles de Jésus nous les avons entendues. 
Accueillons les et tenons-nous dans l’espérance. 

Soyons comme les saints et les bienheureux transformés par le Christ ; ils ont été 
fondés, enracinés, centrés sur le Christ, leur force, leur lumière, leur espérance. Ils ont vécu 
les Béatitudes et n’ont pas perdu de vue le chemin de Jésus indiqué par les Béatitudes. 
Soyons comme Marie à Nazareth qui gardait toutes ces paroles dans son cœur. Marie, 
Notre Dame de l’espérance ! 
 
Jean-Marc Furnon, jésuite 

__________ 


